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Avant−propos

Cet ouvrage reprend une partie de l’extraordinaire manuscrit intitulé Encyclopédie
de la Côte-d’Or, rédigé par l’abbé Jacques Denizot à la toute fin du XIXe siècle.
Ce monument d’érudition comporte six volumes de grand format, totalisant
2 600 pages et plus de 2 000 articles, consacrés à tout ce qui concerne le
département : « les contrées ou provinces, les villes, villages, hameaux, fermes, usines,
chapelles, etc. ; les rivières, montagnes et climats, les hommes célèbres, les faits historiques
de tous genres, les établissements quelconques, la religion, l’industrie, le commerce, les
coutumes et usages, l’archéologie, etc. Etc. » Ces six volumes sont conservés à la
Bibliothèque Municipale de Dijon 1.

Comme l’indique le sous-titre, le présent ouvrage se limite au « pays de Vitteaux »,
plus précisément aux vingt-neuf articles de cette encyclopédie consacrés aux
communes du canton de Vitteaux de cette époque et à l’article de présentation
de ce canton. Dans cette édition, le texte d’origine a été enrichi de nombreuses
notes, commentaires et illustrations, qui permettent d’en faciliter la lecture et d’en
actualiser le contenu.

Le canton de Vitteaux a existé jusqu’en 2014, date à laquelle il a été intégré à
celui de Semur-en-Auxois. À ce moment, il comprenait vingt-huit communes,
soit une de moins qu’à la fin du XIXe siècle. En effet, la commune de Charencey
a disparu de la liste lors de son rattachement au canton de Flavigny-sur-Ozerain.
Cet ouvrage reprend bien entendu la composition de la fin du XIXe siècle.

Lors de sa suppression en 2014, le canton de Vitteaux comptait 3 300 habitants,
très loin de la moyenne nationale de 16 000 habitants par canton. Ce chiffre est à
comparer aux 7 600 habitants de la fin du XIXe siècle. Cette diminution de plus
de la moitié s’explique à la fois par les phénomènes généraux d’exode rural et de
métropolisation 2, et par les difficultés spécifiques à ce territoire rural faiblement
industrialisé, au cœur de ce qu’on a appelé un peu brutalement la « diagonale
du vide » 3 française. Même le chef-lieu, Vitteaux, a vu sa population diminuer
d’un tiers pendant cette période, passant de 1 500 à 1 000 habitants. Toutes les
autres bourgades ont perdu beaucoup plus qu’un tiers de leur population depuis
le XIXe siècle. En dépit de ce déclin démographique, le canton de Vitteaux reste un
territoire dynamique qui s’attache à mettre en valeur son patrimoine architectural

1 Cotes Ms 1727 à 1732.
2 Dans le même temps, la ville de Dijon est passée de 70 000 habitants vers 1900 à 157 000 habitants

aujourd’hui et même 350 000 pour son aire urbaine.
3 Ou « diagonale des faibles densités ».
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et naturel remarquable, dont ses visiteurs et ses habitants même, ne perçoivent
pas toujours l’étendue. En prolongeant l’inventaire de Jacques Denizot, ce livre
offre une image fidèle et actualisée de tous ses bourgs et villages.
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La suite de cet avant-propos est consacrée, dans son premier paragraphe, à une
brève présentation de la vie et de l’œuvre de l’abbé Jacques Denizot. Le second
paragraphe discute l’intérêt et les faiblesses de son ouvrage, faiblesses que les
ajouts au texte original cherchent à atténuer. La nature de ces ajouts est précisée
dans le dernier paragraphe.

La vie et l’œuvre de l’abbé Denizot

Jacques Denizot est né dans le canton de Pouilly-en-Auxois, à Sainte-Sabine, le
9 septembre 1821. Il est issu d’une famille plutôt modeste de cultivateurs.

Formé dans les séminaires du diocèse de Dijon, il est
ordonné prêtre en 1844. Il devient successivement
vicaire à Nuits en 1845, curé de Maligny en 1847,
sous-directeur du Petit Séminaire de Plombières en
1851, puis curé de Morey-Saint-Denis pendant trente
ans, de 1856 à 1886. À cette date, il est nommé
aumônier des Petites Sœurs des Pauvres à Dijon,
puis chanoine honoraire, en 1892. Il s’éteint à Dijon,
le 29 septembre 1915.

L’abbé Denizot, à l’instar de nombreux prêtres du diocèse de Dijon de cette
époque, se passionne pour la recherche historique et archéologique. Il écrit divers
articles dans les Mémoires de la Société d’histoire, d’archéologie et de littérature
de l’arrondissement de Beaune, dont une Histoire du village de Sainte-Sabine (en
1881) et un Vocabulaire patois (Sainte-Sabine et ses environs) 4 (en 1909) ainsi que
dans le Bulletin d’histoire et d’archéologie religieuses du diocèse de Dijon, dont La
Vraie Croix dans le diocèse de Dijon et Reliques vénérées au monastère de Saint-Vivant-
sous-Vergy (tous deux en 1885). Il publie un ouvrage intitulé Vie et culte de sainte
Sabine, veuve et martyre (Imprimerie de l’Union typographique, Dijon, 1899). Il
laisse également un certain nombre de travaux non publiés, dont bien entendu sa
remarquable Encyclopédie de la Côte-d’Or.

4 Cet ouvrage a été réédité aux Éditions JALON, sous le titre Le parler Bourguignon de l’Auxois, 2018
(en vente sur le site editions-jalon.fr).
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Cet ouvrage est le quatrième d’une série qui a déjà présenté, en s’appuyant
sur le texte de Denizot, les cantons de Pouilly-en-Auxois, Bligny-sur-Ouche et
Sombernon 5.

Intérêt et faiblesses de l’ouvrage

Le premier intérêt du travail de Jacques Denizot réside dans son exhaustivité.
Toutes les communes sont analysées, selon un même schéma, et pour chacune
d’entre elles, les écarts et dépendances sont également considérés. Pas un hameau,
existant ou même disparu, n’échappe à son inventaire.

Comme tout bon historien de la fin du XIXe siècle, Jacques Denizot exploite
les sources historiques, principalement les actes (« titres », comme il les appelle)
provenant des cartulaires religieux ou civils, mais aussi les recensements des
feux, les chartes d’affranchissement, les documents des Chambres des Comptes,
etc. Il s’appuie aussi sur des publications antérieures, principalement les sept
volumes de la Description générale et particulière du duché de Bourgogne de son
illustre prédécesseur l’abbé Claude Courtépée (1721–1781), mais pas uniquement.
Les références aux mémoires des nombreuses sociétés savantes de Bourgogne sont
également fréquentes.

Les sources sont le plus souvent livrées de manière brute, sous la forme d’une
énumération des actes supposés concerner chaque lieu, sans plus d’analyse et
de synthèse. Il n’est pas aisé à partir de ces énumérations de comprendre,
par exemple, l’existence et l’évolution dans le temps de grandes seigneuries
regroupant plusieurs villages. On peut noter aussi, ici et là, quelques erreurs ou
incertitudes liées à des toponymes proches.

La place que Denizot donne aux légendes pseudo-historiques reste très
raisonnable pour l’époque et elles sont quelquefois indiquées comme telles. Cela
apporte un peu de « pittoresque » à son texte, dont la tonalité générale demeure
plutôt savante.

La place réservée à l’histoire religieuse est importante, avec quelques détails
qui peuvent paraître superflus et quelques digressions d’abbé plus que
d’historien . . . Mais on ne peut ignorer que tout bourg ou village se trouvait dans
les temps anciens sous la coupe d’un seigneur en son château et d’un curé en son
église. Une faible proportion des communes du canton ne possède aucun souvenir
d’un ancien château. Par contre, toutes (à une exception près) comportent une

5 La société d’Histoire Tille-Ignon a publié en 2004 une reprise du texte de Denizot pour le Canton
d’Is-sur-Tille (142 p.), et en 2013, pour le canton de Grancey-le-Château (84 p.) (en vente sur le site
shti21.blogspot.com).
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